
 1

   Lumière(s) Des Nations 3 
 

       Cours N° 3 
 

Lumière(s) Des Nations 
Centre de formation de serviteurs de Dieu des pays francophones 

Z I de toulon Est  -  BP 339 -  83077 -  Toulon Cedex 9 

La puissance de 
 LA GRACE 

       Cours N° 9 
 

   Lumière(s) Des Nations 3 

       Cours N° 3 
 

Lumière(s) Des Nations 
Centre de formation de serviteurs de Dieu des pays francophones 

Z I de toulon Est  -  BP 339 -  83077 -  Toulon Cedex 9 

       Cours N° 19 



 2

Cours Lumière(s) Des Nations 3 
 

Cours 19 
 

LA PUISSANCE DE LA GRÂCE 
  

Claude PAYAN 
 
 

Les chemins de Sa présence 
Il y a plusieurs chemins, manières, pour parvenir à la présence de Dieu. 
Ces manières ne sont pas obligatoirement accessibles à tout instant, mais 

dépendent de : 
- La volonté de Dieu ; 
- L’état spirituel dans lequel nous nous trouvons à l’instant.  
Il en est comme pour monter sur une montagne : On peut prendre plusieurs 

chemins, ou utiliser plusieurs manières pour arriver au sommet de cette montagne. 
Vous pouvez monter à pied, à dos d’âne, vous pouvez aussi prendre un 

Hélicoptère pour vous faire déposer sur le sommet de la montagne ; spécialement si 
vous êtes handicapé et que vous ne pouvez monter à pied. 

Dans la vie chrétienne, on peut dire que l’on peut parvenir dans la présence 
de Dieu sous diverses manières, en fonction de la forme et des capacités du 
moment. 

- Ce peut être par les prières, jeûnes, divers efforts.  
Oui, Dieu récompense les œuvres et les efforts qui ne sont pas des moyens de 

se justifier, mais qui sont la conséquence de la puissance de Son Amour répandu en 
nous. 

- Par la louange ou l’adoration.  
Lorsqu’on sait saisir l’esprit de louange, celle-ci nous transporte « dans 

l’Esprit » et la présence de Dieu. 
Psaumes 100:4: « Entrez dans ses portes avec des louanges, Dans ses 

parvis avec des cantiques ! »  
- Et d’autres fois, si je peux dire : en s’appropriant la grâce plus que de 

normale. Car on n’est pas en état pour être efficace dans les autres formes. 
C’est ce dernier point qui est le sujet de notre cours. 
 

Il y a des jours… 
 
La Bible nous encourage à faire des efforts. La grâce, en effet, est efficace 

pour celui qui s’efforce de plaire à Dieu, non pour celui qui se laisse vivoter. Dieu 
rémunère les efforts ! 

2 Pierre 1:5: « A cause de cela même, faites tous vos efforts pour joindre 
à votre foi la vertu, à la vertu la connaissance. » 

Maintenant…, il y a des jours où il semble que nos efforts ne servent à rien. 
Vous connaissez ces jours ? Où vous vous sentez plus minable, après avoir fait des 
efforts, qu’avant d’en avoir fait. 
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C’est un processus qui se produit régulièrement pour toute personne qui se 
bat pour entrer dans le plan de Dieu. Donc, si vous connaissez ces états, ne pensez 
pas : « Je suis le seul qui suis à côté de la plaque dans cette église ». 

On peut imaginer un guerrier avec son bouclier, sa cuirasse, son épée, etc. 
Parfois ce guerrier affronte un, deux ou trois ennemis et il s’en sort bien (avec la 
grâce de Dieu, bien sûr !). 

D’autres fois, il est attaqué de tous côtés, il se bat, se bat, se bat, les jours 
passent et son corps s’affaiblit. Votre foi reste intacte, mais votre corps et votre 
mental s’affaiblissent ; tout simplement parce que vous avez besoin de repos. 

A un moment donné, vous n’y arrivez plus : Vous n’arrivez pas à prier comme 
vous devriez, à jeûner comme vous devriez, à proclamer comme vous devriez, à 
avoir bon caractère comme vous devriez. 

(Est-ce que je parle à des gens qui comprennent ce que je veux dire ou à des 
lecteurs, qui se tiennent seulement devant cette page, dont la spiritualité ne leur 
permet plus, depuis longtemps, de même savoir à quoi je fais allusion ?) 

Dans ces moments d’épuisement où rien ne veut plus marcher, la cause n’est 
pas que vous ne voulez pas. Vous ne pouvez pas ! 

Ce que vous pouviez faire assez facilement la semaine d’avant, vous n’y 
arrivez pas cette semaine. 

Il y a des moments où l’on dit que l’on ne peut pas alors que l’on peut, mais il 
y en a d’autres où l’on ne peut pas y arriver sans une aide plus que de normale. 

Dieu le sait ! Et Il ne vous condamne pas ! 
En fait, Il a choisi, prévu une porte de sortie pour chaque période, en fonction 

de ce qu’Il sait que vous êtes à même de faire ou non. 
Rappelez-vous cette vérité : DIEU NE VOUS DEMANDE JAMAIS DE FAIRE 

CE QUE VOUS NE POUVEZ PAS FAIRE ! 
Il ne dit pas dans Sa parole : « Va et débrouille-toi pour avoir toute la force 

nécessaire ». Non, Il dit : « Va avec cette force que tu as. »  (Juges 6:14 ) 
Il y a des moments dans la vie où nous avons plus ou moins de force. 
ET DIEU VA NOUS DEMANDER PLUS OU MOINS EN FONCTION DU 

MOMENT. 
 

Elie dans le désert 
 
Il y avait un homme, qui fut un des plus grand prophètes de l’ancien 

testament : Elie. 
Le fait que cet homme soit un grand prophète n’était pas incompatible avec 

cette autre vérité que nous précise Jacques à son sujet :  
« Elie était un homme de la même nature que nous. »  (Jacques 5:17) 
Que signifie qu’il ait été de la même nature que nous ? 
Qu’il était sujet aux mêmes faiblesses, imperfections ! 
Qu’il était, comme nous, à la fois habité par le divin et l’humain. 
Lorsque le divin le dominait, rien ne lui était impossible. Quand l’humain 

reprenait le dessus, il devenait misérable. 
Un jour,je faisais cette réflexion à ma femme: «c’est étrange comment je me 

sens parfois si fort et d’autres jours si faible ». 
Un jour on est prêt à sauver le monde et le lendemain, si l’on n’apprend pas à 

marcher par la foi, on irait se cacher loin de tout. 
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Cet homme, Elie, ayant sous l’influence du Divin bravé tous les prophètes de 
Baal et ayant détruit leur puissance, se retrouva quelques jours après trop humain, 
fuyant devant les menaces d’une seule femme : Jézabel. 

Dans sa fuite, fatigué, saturé, il fit une prière qui n’avait rien de transcendante, 
très terre à terre du genre : « j’en ai raz le bol, Seigneur ! ». 

1 Rois 19:4: « Pour lui, il alla dans le désert où, après une journée de 
marche, il s’assit sous un genêt, et demanda la mort, en disant : C’est assez ! 
Maintenant, Eternel, prends mon âme, car je ne suis pas meilleur que mes 
pères. » 

Vous parlez d’un état. C’est ce que l’on appelle une dépression. 
Elie voulait-il vraiment mourir ?  
Tous ceux qui disent : « J’en ai assez de vivre » veulent-ils mourir ?  
Imaginez que Dieu ait répondu à Elie : C’est bon, j’exauce ta prière : 

Meurs ! ». « Heu…, Seigneur je voulais pas vraiment dire ça… ». 
Quelle a été la réaction de Dieu ?  
Lui a-t-Il dit : « Elie tu n’es pas digne de Moi…, comment, toi le grand 

prophète ? » ou encore : « Ainsi parle l’Eternel, Elie tu Me déçois !». 
Au verset 6 : « Il (Elie) regarda, et il y avait à son chevet un gâteau cuit 

sur des pierres chauffées et une cruche d’eau. Il mangea et but, puis se 
recoucha. » 

GRÂCE !!! Dieu Lui fait un gâteau et Lui donne à boire. Sans reproches, sans 
accusation. 

Dieu sait qu’Elie n’est pas en état…. Pas en état de bien juger la situation, en 
état de relativiser, etc. Parfois vous n’êtes pas en état, votre conjoint n’est pas en 
état, vos enfants ne sont pas en état. 

Vous connaissez ces soirs où l’un des petits est fatigué et devient 
irraisonnable. Il pleure pour un rien, et ça ne sert à rien de lui parler ou de le corriger.  

Que va faire maman ? Elle connaît son enfant, elle ne va pas punir ni le 
rejeter, elle va l’entourer, lui donner un bain chaud pour qu’il se relaxe, le coucher et 
le border. Elle sait qu’il n’est pas en état. 

Quand vous voyez que votre mari n’est pas en état, ne lui bourrez pas la tête 
de réflexions inutiles, faites-lui un bon repas, préparez-lui « un gâteau de grâce », 
faites comme si…rien n’était. 

C’est ce que Dieu a fait avec Elie. Et Elie, fortifié par ce gâteau, se relève et 
part pour de nouveaux exploits. Il marche 40 jours. Et cette période débouchera sur 
un enlèvement glorieux dans un char de feu.  

Vous connaissez beaucoup d’hommes de Dieu enlevés dans un char de feu 
de leur vivant, comme Elie (tellement Dieu voulait l’avoir avec Lui) ? Loin d‘être rejeté 
par Dieu, il a été mis au bénéfice d’une grâce particulière qui lui permit d’accomplir 
l’impossible. 

Quand vous pensez que tout est fini, A CAUSE DE LA PUISSANCE DE LA 
GRACE DE DIEU, vous pouvez en réalité être à la veille de vos plus belles 
performances. 

Votre temps de faiblesse peut déboucher sur votre temps de gloire !!! 
C’est pourquoi, faisant allusion à sa faiblesse, Paul déclara au Corinthiens : 
2 Corinthiens 12:10: «car, quand je suis faible, c’est alors que je suis 

fort. » 
Ce n’est pas une exhortation à rechercher la faiblesse, mais à savoir que la 

grâce de Dieu s’accomplit aussi dans la faiblesse. Ce que confirme le même Paul, en 
répétant les paroles qu’il a entendues de la bouche même de Jésus : 
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« Il m’a dit : Ma grâce te suffit car ma puissance s’accomplit dans la 
faiblesse. » 

 
La grâce disponible 

 
Pour revenir à ces périodes (dans laquelle vous vous trouvez peut-être en 

lisant ce cours) où nous avons l’impression que l’on n’a plus de force. On ne 
comprend pas pourquoi notre foi n’a pas marché, pourquoi ceci, pourquoi cela, etc. 

 Nous pouvons adopter une attitude qui consiste simplement à invoquer la 
grâce de Dieu, et de nous mettre au bénéfice de cette grâce. 

Et nous en recevrons plus pour cette période. Pourquoi ? Car nous avons 
besoin de plus. L’Evangile de Christ, même s’il doit entraîner des oeuvres, n’est pas 
bâti sur les œuvres mais le sacrifice de Jésus à la croix.  

Romains 11:6: « Or, si c’est par grâce, ce n’est plus par les oeuvres; 
autrement la grâce n’est plus une grâce. Et si c’est par les oeuvres, ce n’est 
plus une grâce ; autrement l’oeuvre n’est plus une œuvre. » 

Quand nous ne sommes pas à même de produire d’œuvre, la grâce de Dieu 
demeure donc disponible !  

Qu’est-ce que cela signifie dans le concret ?  
Que Dieu nous bénira, Il nous exaucera QUAND MEME alors que nous le 

méritons, humainement, moins qu’à d’autres périodes. Car nous sommes conscients 
de la puissance de la grâce. Ce cours a pour but de nous en rendre conscients à un 
degré plus élevé. 

Ce serait un non-sens que Dieu nous ferme l’accès à Sa personne lorsque 
nous sommes fatigués car, par définition, le mot grâce (nous sommes sauvés par 
grâce) signifie don gratuit, immérité et don du meilleur. 

Ce qui crée un autre contraste (avec lequel le diable perd son latin), c’est 
parfois lorsque je mérite humainement le moins que je peux recevoir le plus. 

Ce qui ne veut pas dire qu’il faut, de ce fait, rechercher l’état où je ne mérite 
rien. Ce qui équivaudrait à essayer de tromper Dieu et donc nous priverait de la 
grâce. Parce qu’ils ne comprenaient pas ces choses, plusieurs accusaient Paul de 
vouloir dire cela : 

Romains 3:8: « Et pourquoi ne ferions-nous pas le mal afin qu’il en arrive 
du bien, comme quelques-uns, qui nous calomnient, prétendent que nous le 
disons ? » 

Il n’est pas question de chercher à se laisser aller, à être épuisé pour 
bénéficier de la grâce de Dieu. Mais, lorsque l’on se retrouve dans cet état sans 
l’avoir recherché, Dieu, dans Son amour, a prévu de combler la mesure de nos 
manques en augmentant la mesure de Sa grâce. Alléluia !!! 

 
Jésus dans le jardin de Getsémané 

 
Il y a des moments dans la vie où l’on doit prendre position sur les ténèbres 

par des déclarations du genre : « Je lie les démons de ceci et cela… ». Et c’est bien !  
On doit mettre sa foi en action, en faisant en sorte que ce soit une foi forte et 

précise. D’autres fois, ce n’est pas aussi évident. Et ce n’est pas cette forme d’action 
qui produira des résultats. 

Normalement, on ne prie pas Dieu avec des « si ». Jésus Lui-même l’a fait 
comprendre en nous disant de demander avec foi. Mais, dans le jardin de 
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Gethsémané, Lui-même était sous une telle pression que prier avec « si » était tout à 
fait approprié et acceptable pour Dieu Le Père. 

Jésus savait très bien, pour l’avoir répété Lui-même à Ses disciples, pourquoi 
Il était venu sur cette terre. Il fallait donc qu’Il soit sous une forte oppression pour 
qu’Il prie Dieu en ces termes :  

Luc 22:42: « Père, SI tu voulais éloigner de moi cette coupe ! » 
Comme Jésus, parfois nous sommes attaqués de toutes parts et beaucoup de 

choses, même les plus évidentes (que l’on a appris à l’école biblique ou que l’on a 
prêché soi-même) deviennent MOMENTANEMENT CONFUSES. 

Et la forme d’accès auprès de Dieu doit alors changer. 
Je dirai même que les autres formes, à cet instant, ne marcheront pas car 

elles ne correspondent ni au moment, ni à mon besoin. 
J’ai juste besoin d’un « shoot » de grâce spéciale. De même qu’il y a des 

mesures de foi spéciales, destinées à des périodes spéciales, il y a des mesures de 
grâce spéciale. Qu’est-ce qu’une mesure de grâce spéciale ? 

Nous avons, bien sûr, toujours accès auprès de Dieu par grâce. Sur cette 
grâce « normale », Dieu nous demande de produire certains efforts afin qu’elle 
devienne effective. C’est logique et c’est la manière courante pour saisir la 
bénédiction. 

Mais d’autre fois, comme expliqué déjà plus haut, le seul chemin par lequel 
nous pouvons toucher Dieu et Ses bénédictions n’est pas en attaquant un poste de 
démons car nous ne sommes pas en état.  

C’est de s’ouvrir à recevoir ce que j’appelle UNE GRACE SPECIALE ! 
 

Que faire ? 
 
Si vous vous reconnaissez dans la description citée plus haut, car vous vous 

sentez trop fatigués : 
- Ne laissez pas le diable vous faire croire : « Il faut que tu attendes d’aller 

mieux », « la victoire n’est pas pour toi », etc. 
- N’essayez pas, à cet instant, d’avoir la foi pour déplacer les montagnes, 

d’avoir la parfaite parole au parfait moment. 
- Ayez plutôt une prière « de publicain », quelque chose du genre : « O Dieu, 

sois patient avec moi ». 
- Et invoquez la grâce de Dieu ! Comment ? Simple : Répétez, par exemple, 

tout simplement le mot : « Grâce, grâce… ». Voilà une nouvelle forme de prière à 
expérimenter. 

En chantant : « car sa miséricorde dure à toujours », les hébreux se 
mettaient au bénéfice de la miséricorde de Dieu. En affirmant Sa grâce, on se met – 
logique ! - au bénéfice de…SA GRACE !!! 

 
L’exemple de la reconstruction du Temple 

 
Avec le retour de Babylone, à l’époque D’Esdras et de Néhémie, la 

reconstruction du temple avait été entreprise par les hébreux. 
Les ennemis de Juda, lorsqu’ils apprirent que les hébreux reconstruisaient le 

temple, firent toutes les pressions possibles et imaginables pour les faire stopper. 
Voyant que tous leurs efforts étaient vains, ils écrivirent, en dernier recours, 

une lettre d’accusation au roi Perse Artaxerxés. Ce dernier ordonna alors que l’on 
fasse cesser les travaux. 
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Voyez-vous, il y a des situations comme cela où le diable essaye tous ses 
tours et vous résistez avec succès, puis vient une attaque plus subtile, souvent 
basée sur l’accusation. Et là, il réussit à vous stopper et vous décourager. 

Cela peut se faire sous diverses formes : 
Vous apprenez qu’untel et untel que vous estimiez vous accuse (subtilement : 

Par exemple, il dit que vous êtes « à côté de la plaque »). D’autres chrétiens prient 
contre vous. Quelqu’un de proche même, vient vous démonter le moral, etc. 

Vous vous êtes battus avec force et soudain, c’est l’attaque démoralisante, la 
goutte qui fait déborder le vase. C’est ce qui s’est passé pour la reconstruction du 
temple. Nous avons là une situation coincée.  

Elle n’était pas coincée parce que c’était le plan de Dieu qu’elle reste coincée. 
Elle était coincée parce que Satan réussit à stopper le plan de Dieu. 

Et je voudrais apporter ici une précision : Souvent lorsque vous êtes fatigués 
et découragés (ou pas loin de l’être), des puissances d’accusation sont à l’œuvre 
contre vous dans le monde spirituel. 

 
La puissance de l’accusation 

 
C’est la puissance de l’accusation qui est en effet rentrée en ligne de compte 

dans l’affaire du temple. Cette vérité nous est mentionnée dans Zacharie 3 : 1 en ces 
termes : 

Zacharie 3:1: « Il me fit voir Josué, le souverain sacrificateur, debout 
devant l’ange de l’Eternel, et Satan qui se tenait à sa droite pour l’accuser. » 

Josué, l’un des deux leaders, est accusé par Satan dans le monde spirituel, 
pendant que les hébreux sont accusés par lettre auprès d’Artaxerxés le roi Perse. 

Il y a des gens, ce matin, qui sont accusés par l’adversaire dans le monde 
spirituel et cela se traduit par une autre accusation dans le monde physique.  

Cette accusation vous blesse, vous fatigue, vous épuise !  
Lorsque vous passez par ces périodes de fatigue extrême, vous êtes souvent 

sous un pouvoir d’accusation. 
Beaucoup de gens se laissent stopper par l’accusation. Cette accusation les 

mène à la dépression. Car l’accusation a un pouvoir d’abattement. 
Elie dans le désert, subit, sans s’en rendre compte, une attaque spirituelle de 

la part de l’esprit de Jézabel (qui se trouve derrière la Jézabel physique).  
Cet esprit se manifeste entre autre par l’accusation (un esprit de Jézabel, 

dans une église, commence à accuser les leaders auprès des gens). 
Elie ne dit-il pas à Dieu : 
« …car je ne suis pas meilleur que mes pères… » 
Il se sent accusé, il n’est pas ceci, pas cela, pas assez…, pas digne…, pas à 

la hauteur. Qui ne l’est jamais par ce genre de réflexion : « Seigneur, qu’est-ce que 
Tu veux faire avec moi, laisse tomber… ». 

 
« Grâââceee !!!!!!! » 

 
Pour en revenir à l’arrêt de la construction du temple, voilà un travail : La 

reconstruction du temple entreprise, d’un coup, s’arrête.  
Les questions fusent alors : « Etait-ce bien de Dieu… », « Pourtant je pensais 

que Dieu était avec eux… », « Si Dieu avait vraiment été avec eux… », Etc. 
Savez-vous combien de temps furent stoppés les travaux de la reconstruction 

du temple ? 15 ans ! Il y avait de quoi oublier la vision de Dieu.  
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Comment la construction a-t-elle repris ? 
Le prophète Zacharie est venu apporter au peuple la manière de Dieu pour 

sortir de cette passe particulière. S’adressant à Zorobabel, un des leaders, il lui dit 
tout d’abord : 

Zacharie 4:6, 7: « C’est ici la parole que l’Eternel adresse à Zorobabel : 
ce n’est ni par la puissance, ni par la force… » 

En d’autres termes : « Ce n’est pas par des efforts particuliers que vous allez 
sortir de ce genre de situation ». 

 « …mais c’est par mon Esprit, dit l’Eternel des armées. Qui es-tu, 
grande montagne, devant Zorobabel ? Tu seras aplanie. Il posera la pierre 
principale au milieu des acclamations : Grâce, grâce pour elle ! » 

Cette expression est traduite différemment selon les traductions, mais 
plusieurs la rendent « grâce ». 

Si la reprise de la construction du Temple allait se faire au milieu de la 
proclamation de la grâce, cela veut dire que les hébreux sont sortis de cette situation 
non par leurs efforts, ni leur « grande spiritualité, mais en devenant réceptifs à la 
grâce de Dieu. 

Par grâce, la construction du temple redémarre. Les démons ont été vaincus, 
les ennemis ont fuit, dans cette situation particulière par grâce et invocation de cette 
grâce. Cela à une époque où la grâce n’était pas aussi forte et disponible 
qu’aujourd’hui que Jésus est venu. 

Proclamez la grâce de Dieu sur votre vie et situation. Grâââââce….. ! 
Marchez dans la rue, conduisez votre voiture, proclamant qu’à cause du sang 

de Jésus, cette grâce vous est disponible et que vous en recevez les effets.  
Et…voyez-là se manifester pour vous sortir de votre situation !!! 
Je ne dis pas que c’est la chose à faire dans chaque situation, mais c’est la 

chose à faire quand tout est coincé et que l’on est fatigué. Dieu a prévu ce moyen ! 
Regardez ce que dit ce verset d’Esdras 30:18, 19 :  
« Cependant (expliquer) l’Eternel désire vous faire grâce, et il se lèvera 

pour vous faire miséricorde ; Car l’Eternel est un Dieu juste : Heureux tous 
ceux qui espèrent en lui ! Oui, peuple de Sion, habitant de Jérusalem, tu ne 
pleureras plus ! Il te fera grâce, quand tu crieras ; Dès qu’il aura entendu, il 
t’exaucera. » 

Il est question que Dieu vous fasse grâce quand vous crierez. Alors, criez ! 
« Criez quoi ? » Criez à Dieu : « J’invoque Ta grâce »,  « je me mets au bénéfice de 
Ta grâce », « je reçois Ta grâce », « Grâââcccceeee » ! 

 
Exemple D’Eliza 

 
Ma fille Eliza, à la fin de sa troisième, a échoué son examen. On peut dire que 

cette année-là, elle a échoué ses études. 
Son désir était de chanter et entrer dans une école où elle pourrait développer 

ce don. Un jour, nous avons entendu parler d’une super école aux Etats-Unis. Elle a 
senti que c’était là où Dieu la voulait. Une école de musique de très haut niveau.  

Le point est que l’école nous revenait, en habitant sur place, 100 000 F pour 
l’année.  

Ma fille me dit : « Papa, je sais que la grâce de Dieu peut faire en sorte que, 
même si j’ai échoué les études, le Seigneur me donne quand même le meilleur ». 

Alors que nous parlions encore de cela dans ma voiture, en arrivant chez 
nous, elle me dit : « Et je crois que Dieu peut pourvoir à tout l’argent nécessaire». 
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Elle n’avait pas fini sa phrase que ma femme arriva à la fenêtre de la voiture 
et nous dit : « Je viens de recevoir un coup de téléphone. Quelqu’un a décidé de 
payer l’année d’école aux U S A à Eliza. Grâce !!!!! 

Un jeune homme de l’église a aussi décidé d’aller à cette même école. Ce 
jeune homme avait lui, par contre, réussi toute ses études. Et le Seigneur a pourvu 
aussi à ses besoins à cette fin. 

Le point que je veux souligner ici est que, celui qui a réussi et celle qui  
échoué les études ont eu chacun, par la grâce de Dieu, le même miracle : Une 
année payée dans une école de musique de top niveau. 

Quels qu’aient été tes échecs, la grâce de Dieu est disponible pour toi SI TU 
CROIS et sais recevoir Sa grâce.  

Dieu te rémunère lorsque tu crois. Si tu crois que tu es justifié par Sa grâce, tu 
va t’approprier Sa grâce et hériter la bénédiction : 

Tite 3:7: « …afin que, justifiés par sa grâce, nous devenions héritiers 
dans l'espérance de la vie éternelle. » 

Il faut mettre l’orgueil de côté. L’orgueil nous ferme l’accès à la grâce car : 
Jacques 4:6: « Dieu résiste aux orgueilleux, mais il fait grâce aux 

humbles. » 
Il faut de l’humilité pour accepter la grâce de Dieu. Ce peut-être l’humilité 

d’accepter que l’on ne mérite pas ce que l’on va recevoir. Ajouté à la foi de ce qu’on 
va le recevoir quand même, cela produit la réception de la bénédiction dont nous 
avons besoin. 

C’est pourquoi : 
Hébreux 4:16: « Approchons-nous donc avec assurance du trône de la 

grâce, afin d’obtenir miséricorde et de trouver grâce, pour être secourus dans 
nos besoins .» 

Après avoir prêché ce message pour la première fois, je reçus une offrande 
importante qui tombait bien pour m’aider à sortir d’une situation critique. 

Un autre jour, proclamant la grâce de Dieu dans ma voiture, je m’arrêtais pour 
boire un café. Le serveur me dit qu’il me l’offrait. Petit détail pour montrer que la 
grâce de Dieu veut toucher tous les domaines. 

 
Plus de grâce ! 

 
Jésus dit à Rick Joyner qu’Il allait donner à l’Eglise des derniers temps plus de 

grâce, non pas parce qu’elle le mérite plus, mais parce qu’elle en a plus besoin. 
Nous vivons en effet dans un monde où nous subissons de plus en plus de 

pressions de toutes part, et avons besoin de beaucoup de grâce. 
La Bible dit que Dieu veut : 
Ephésiens 2:7:  « …montrer dans les siècles à venir l'infinie richesse de 

sa grâce par sa bonté envers nous en Jésus-Christ » 
La dispensation d’un Esprit de grâce et de supplication, caractérise, en effet, 

ces temps. 
Zacharie 12:10: « Alors je répandrai sur la maison de David et sur les 

habitants de Jérusalem un esprit de grâce… » 


